
Intégration - Rappels de première année
éléments de correction

Exercice 1 (Intégrales et primitives)
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Exercice 2 (Intégration par parties)
En effectuant une intégration par partie, calculer les intégrales suivantes : I =

∫ e

1
ln t dt

Posons : u(t ) = ln t donc u′(t ) = 1
t

et v ′(t ) = 1 avec v(t ) = t
u et v sont C 1.
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Exercice 3 (Intégrales diverses)
Résultats bruts, partiellement ou complètement dévelopés :
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Pour I6, posons u =p

t
On a alors t = u2 et dt = 2u du
Bornes d’intégration : Lorsque t = 1, u = 1 Lorsque t = 4, u = 2.
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Exercice 4
I (x) = e1+x2 −e

J (x) = x2e1+x2 −e1+x2 +e



Exercice 5
1. Ip+1,q = p+1

q+1 Ip,q+1

2. I0,q = 1
q+1

3. Ip,q = (q+p
p

) 1
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Exercice 6
On pose In =

∫ 1

0
t ne−t d t pour n ∈N.

1. On part de l’encadrement e−1 ≤ e−t ≤ 1 pour tout t de l’intervalle [0;1]

2. In+1 = 1
e + (n +1)In .

3. Démonstration par récurrence.

4. lim
n→+∞

n∑
k=0
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Exercice 7
Soit G la fonction définie par G(x) =

∫ x2

x

1

ln(t )
d t .

1. DG =]0;1[∪]1;+∞[.
2. G ′(x) = x−1

ln x . G est donc croissante partout où elle est définie.

3.
∫ x2

x

1

t ln(t )
d t = ln2.

4. Dans les deux cas, on encadre t entre x et x2 et on se sert de la question précédente.
5. On se sert du théorème d’encadrement et du théorème de minoration grâce aux inégalités trouvées dans la question précédente.

On trouve lim
x→1−

G(x) = lim
x→1+

G(x) = ln2 on peut donc prolonger G par continuité en posant G̃(x) =G(x) pour x ∈]0;1[∪]1;+∞[, et
G̃(1) = ln2.
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